
PÂQUES  2021 

Depuis Jeudi, tout va très vite. Le temps s’accélère, les jours filent. Les nuits, on 
ne sait plus trop ce qu’elles sont. Il s’est passé tant de choses avec Jésus. Le 
choc du repas pascal quand il a pris le pain et la coupe avec des mots 
absolument neufs ; et quand on l’a vu se lever de table pour nous laver les pieds, 
lui le Seigneur et le Maître. Le choc de son agonie et de son arrestation au jardin 
des oliviers avec Judas, l’un de nous, en tête d’un groupe de gardes et de soldats 
envoyé par les grands-prêtres et les pharisiens. Son procès, disons plutôt le 
simulacre de son procès, sa condamnation, sa mort sur la croix. Une foule 
déchaînée contre lui, la même qui l’avait acclamé avec des hosanna dimanche 
dernier. Tout cela en quelques heures. Puis sa mise au tombeau. L’impression 
que tout est fini. Chacun est reparti chez lui avec le sentiment d’un grand vide, 
une amère désolation. Il avait mis en nous tant d’espérance ! 

C’est tout cela que la liturgie nous a fait vivre de manière très ramassée depuis 
le Jeudi Saint. Mais cette nuit, notre flamme qui allait s’éteindre s’est tout à 
coup rallumée. « Ô nuit de vrai bonheur, nuit où le ciel s’unit à la terre, où 
l’homme rencontre Dieu. Nuit qui nous rend à la grâce et nous ouvre la 
communion des saints. Nuit où le Christ, brisant les liens de la mort, s’est 
relevé, victorieux, des enfers ». Il n’y a plus qu’un mot pour dire tout cela : 
Alléluia ! C’est le mot de passe des chrétiens, le cri de leur joie pascale : 
Alléluia ! Louez Dieu ! La Vie a vaincu la mort, la Croix a vaincu l’enfer !  

Chers frères et sœurs, à partir d’aujourd’hui, ceux qui croient au Christ mort et 
ressuscité portent forcément sur eux-mêmes, sur leurs proches, et sur le monde 
un regard neuf, parce que leur cœur a changé, il est nouveau. Leur esprit a 
changé, il est nouveau. La lumière de la foi nous fait voir ce qu’hier nous ne 
voyions pas : Le pain consacré n’est plus du pain, c’est le Corps du Christ. Le 
catéchumène qui a été baptisé cette nuit n’est plus un homme aveuglé par le 
péché du monde, c’est un membre vivant du Corps du Christ. L’homme et la 
femme qui s’unissent dans le sacrement de mariage ne sont plus deux individus 
isolés, mais une seule chair vivant de l’Esprit du Christ. Notre assemblée de ce 
matin n’est pas un rassemblement de quelques passants attirés par une publicité 
spectaculaire pour le fromage de Cîteaux, c’est l’Eglise de Jésus-Christ, émue au 
plus profond d’elle-même par l’incroyable nouvelle qui lui est annoncée et 
qu’elle a charge d’annoncer : Christ est ressuscité, alléluia !         

On nous lit en ce moment au réfectoire un livre qui s’écoute volontiers et qui 
parle de 1001 personnes qui ont changé le monde. L’auteur lui a donné un titre 
qui accroche et facile à retenir : « Incroyables chrétiens ». Ce n’est pas 



seulement un titre publicitaire. C’est un titre qui dit juste parce que la nouvelle à 
laquelle nous adhérons est à proprement parler « incroyable » : Jésus est vivant ! 
La Vie a vaincu la mort, la Croix a vaincu l’enfer ! C’est incroyable. C’est ce qui 
fait que les chrétiens passent pour des gens qui donnent l’impression d’être en 
dehors de la réalité, parce qu’avec les yeux de la foi, ils voient ce que la plupart 
ne voient pas…ou ne veulent pas voir, ils entendent ce que la plupart 
n’entendent pas…ou ne veulent pas entendre. En ce temps de pandémie, si vous 
avez le moral un peu bas, lisez donc ce livre stimulant qui fait aimer l’Eglise et 
montre, dans le ciel de la foi, ces hommes, ces femmes, ces communautés 
chrétiennes, qui sont comme des astres de lumière dans la nuit. A la suite du 
cierge pascal, ils fendent les ténèbres du monde et font lever l’aurore de la 
Résurrection.  

Mais nous ne sommes pas baptisés pour faire seulement des bonnes lectures. 
Nous sommes baptisés pour que le Mystère Pascal passe dans toute notre vie, 
pour que le message de la foi rayonne dans toute notre vie. Toi qui m’écoutes ce 
matin : Montre-moi ta foi. C’est à toi aujourd’hui de devenir un chrétien 
« incroyable », au sens positif du terme. Incroyable, tellement ta foi est grande et 
rayonnante. Incroyable, tellement tu répands autour de toi une paix, une joie, qui 
passent à travers toutes les petites choses de la vie comme à travers les plus 
grandes.  

Nous en avons eu un bel exemple à Cîteaux avec notre Frère Cyril décédé le 12 
mars dernier à 93 ans, après plus de 60 ans de vie monastique. Rien 
d’extraordinaire dans sa vie. Mais c’était un travailleur et un priant incroyable. 
Avant lui, il y en a eu d’autres dans notre communauté, et il y en a d’autres 
aujourd’hui encore dans notre communauté. Mais ne le disons pas trop vite, ni 
trop haut. Laissons-les mourir avec le Christ et ressusciter avec lui ! 

Que le Seigneur de la Vie, le Seigneur de Pâques fasse de chacun de nous un 
frère incroyable ! Un mari, une épouse incroyable ! Une famille, une 
communauté, une Eglise formidable ! C’est possible, tu le crois ? Oui, car il est 
vraiment ressuscité ! 

   


